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Les engagements de la Croix-Rouge/Croissant-Rouge s ur le changement climatique - 
Préparation pour le programme changement climatique , phase 1 (2006-2009) 

 
Introduction 
 
A la 30ème Conférence Internationale du Mouvement de la Croix-Rouge/Croissant-Rouge, il a été convenu que la CR/CR 
intensifierait son engagement pour traiter les conséquences humanitaires du changement climatique. Un des 
programmes accessible aux Sociétés nationales dans les pays en voie de développement était le programme de 
Préparation pour le Changement climatique (PfCC) du Centre climatique du CR/CR. Trente-neuf Sociétés nationales (SN) 
ont participé à la première phase du programme de 2006 à 2009. La deuxième phase du programme démarre 
actuellement et offre la possibilité à vingt-cinq autres SN de participer. Ce rapport donne une vue d’ensemble des 
résultats du programme PfCC1. 
 
Quels étaient nos engagements? 
 
En 2007, à la 30ème Conférence internationale (CI) de la CR/CR, le Comité international de la Croix-Rouge, la 
Fédération internationale des Sociétés de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge (Fédération internationale), les Sociétés 
nationales de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge et les gouvernements se sont décidés à traiter les impacts 
humanitaires dus au changement climatique en :  

• éveillant les consciences  
• travaillant avec les partenaires 
• réduisant la vulnérabilité  
• assistant les plus vulnérables, en particulier ceux dans les pays en voie de développement affectés,  
·  améliorant la préparation et la réponse 
• intégrant l’adaptation au changement climatique dans la réduction de risques de catastrophes et dans les 

politiques et plans de la gestion  de catastrophes 
• mobilisant les ressources et renforcer la capacité  
• contribuant à la Convention sur le Cadre sur le Changement Climatique des Nations Unies (CCNUCC).1 

 
Qu’est-ce qu'est le PfCC? 
 
Le Programme de la Croix-Rouge/Croissant-Rouge ‘Préparation pour le Changement climatique’ (PfCC) a été développé 
par le Centre climatique de la CR/CR en 2006 et mis en œuvre en collaboration avec la Fédération internationale. Il 
donne aux SN la possibilité d’intégrer le changement climatique dans leurs opérations, en participant à un processus 
flexible de quatre étapes. L’objectif est d’apprendre et d’éveiller les consciences sur les risques du changement climatique 
spécifique à un pays, à analyser ces risques dans le contexte de la vulnérabilité et des capacités de son propre pays et à 
développer les stratégies, à préparer et à minimiser les conséquences du changement climatique pour les communautés 
vulnérables. L’objectif global du programme est de réduire la vulnérabilité des gens dans les pays en voie de 
développement face aux risques du changement climatique.   
 
Ces quatre étapes consiste en : 

1. l’organisation d’un atelier de travail sur les risques du changement climatique pour le personnel CR/CR  
2. l’évaluation des risques du changement climatique dans le pays, des priorités, et des programmes de la SN en 

élaborant  un document de référence  
3. le renforcement de la capacité pour des programmes CR/CR résistants au climat par les échanges 

d’expériences avec les autres SN et les partenaires dans l’atelier de travail régional sur le changement 
climatique et la réduction des risques de catastrophes  

4. le développement de plans et de programmes CR/CR résistants au changement climatique  
 
 
Quelles Sociétés Nationales ont participé au progra mme ?  
 
Trente-neuf Sociétés nationales ont complété une étape du PFCC, trente-trois en ont complété deux étapes, trente-quatre 
en ont complété trois étapes et vingt-huit en ont complété quatre étapes. Au total, trente-neuf Sociétés nationales ont 
participé au programme.  
 
 
�
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1 30ème Conférence internationale de Croix-Rouge et Croissant-Rouge, Résolutions et déclarations, novembre 2007, 
www.ifrc.org/meetings/statutory/intconf/30th/index.asp�
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Nombre d’étapes  
complete 

Société Nationale  # de SN % de SN 

 
1 Etape  
 

 
Burundi                                Rwanda 
Gambie                                Soudan 
Kiribati                                 Zimbabwe 
Mauritius                               

 
1 

 
2.5% 

 
2 Etapes 

Bolivie                             
Burkina Faso 

Ethiopie  
6 

 
15.5% 

 
3 Etapes 

Bahamas 
Grenade 
Guatemala 
Guyana 
Honduras 
Jamaïque  

Nicaragua 
Thaïlande  
Trinidad et Tobago 
Ouganda 
Ouzbekistan 

 
7 

 
18% 

 
 
 
 
 
 
Toutes les 4 Etapes  

Antigua et Barbuda 
Argentine 
Colombie 
Iles Cook  
Costa Rica 
El Salvador 
Indonesie 
Kenya 
Kyrgyzstan 

Laos 
Madagascar 
Malawi 
Philippines 
Seychelles 
Iles Solomon  
St. Kitts et Nevis 
Tanzanie 
Tonga 
 

 
 
 
 
 
 
25 

 
 
 
 
 
 
64% 
 

 
Quelles sont les leçons tirées?  
 
Dans chaque pays du monde il y a des phénomènes qui peuvent être attribués au changement climatique  et beaucoup 
ont des implications humanitaires liées au travail de la CR/R. Les secteurs de préoccupation sont la santé, la fréquence 
des catastrophes et leur intensité, les moyens d’existence et l’agriculture, l’eau & le système sanitaire. Le graphique 1 ci-
dessous récapitule  les secteurs où l’action est nécessaire pendant l’étape 2. 
 
Graphique 1. Identification des sujets à l’Etape 2 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Nombre de Sociétés nationales (des 32 qui ont compl étées l’étape 2) qui ont identifié une action dans l'étape 2. 
 
- Eveiller les consciences 
- Développer la gestion des catastrophes/préparation 
- Plaidoyer et Partenariats 
- Renforcer la capacité/planification 
- Développer Eau et système sanitaire 
- Développer la santé  
- Evaluation de vulnérabilité au changement climatique/font des 
EVC 

- Système d’alerte précoce/Surveillance et prévisions 
- Développer la sécurité alimentaire  
- Soutenir l'adaptation agricole 
- Intégrer le changement climatique dans les politiques 
existantes 
- Protéger les communautés côtières et l'infrastructure 
- Renforcer l’appui des moyens d’existence  

Domaine d’action 
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Quels sont les résultats du PfCC  ?  
  
Évaluation indépendante de la Préparation pour le C hangement climatique 1 ère partie – aperçu 
 
Toutes les SN qui ont répondu ont indiqué qu’elles : 
·  Font des changements dans leur travail, leurs programmes et leurs politiques suite à leur participation au processus du 

PfCC  
·  Font des changements aux plans et stratégies après leur formation sur les risques pendant le processus PfCC  
·  Croient que le travail qu’elles ont accompli pendant le PfCC sera poursuivi et durable  
·  Souhaitent /nécessitent de l’assistance externe supplémentaire  
·  Souhaitent recommander le programme PfCC aux autres Sociétés nationales  
·  Souhaitent participer au programme à nouveau si elles en ont  l’occasion. 
·  Ont formé de nouveaux partenariats avec une ou toutes les universités, les ONG, les agences gouvernementales  

telles que les agences météorologiques et les départements environnementaux  
 
(L’évaluation complète est disponible auprès du Centre climatique sur demande)  
 
Suite au programme PfCC de nouveaux partenariats ont été développés. Presque toutes les SN créent de nouveaux 
partenariats avec des agences gouvernementales, les ONG, les institutions météorologiques et les universités. Les 
partenariats ont été initiés par des ateliers de travail, la collecte d’information à partir de nouvelles sources, et les projets 
communs comme le développement de la communauté basée sur les systèmes d’alerte précoce. La collaboration avec 
les partenaires existants a aussi été renforcée, conduite par la nécessité croissante de partager la connaissance, et 
l’information, de coordonner les efforts et d’unir les ressources pour augmenter la préparation et minimiser le risque.   
 
Quelle est sa relation avec les engagements de la C I ?  
 
Comparer la liste des engagements des CI avec les activités identifiées par les SN démontrent que le programme PfCC a 
aidé les SN a travaillé vers la mise en œuvre de leurs engagements. Voir ci-dessous pour graphique 2 qui indique les 
types d’activités identifiées par les SN et combien de SN l’ont identifié (à l’Etape 4):  
 
Graphique 2. Activités identifiées par les 28 Socié tés Nationales qui ont complété l’Etape 4 
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Nombre de Sociétés nationales (des 28 qui ont compl été l’étape 4) qui propose une activité  
liées au changement climatique 

 
- Renforcer/intégration dans les programmes 
- Eveiller la conscience publique 
- Des partenariats avec des centres de 
connaissances/gouvernements 
- Changement climatique dans EVC/travailler avec les 
communautés vulnérables 
- Construire la capacité organisationnelle 
- Construire la connaissance organisationnelle interne 

- Intégrer le changement climatique dans les politiques 
existantes 
- Plaidoyer 
- Développer les systèmes d’alerte précoce 
- Développer des nouveaux programmes 
- Planification des activités de financement 
- Améliorer les systèmes de communication 
- Nouveaux types de coopération au sein des SN 
- Créer des nouvelles politiques autour du CC
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Quelles sont les améliorations nécessaires ? 
 
Les SN participants ont identifié un nombre de domaines qui nécessite des améliorations.  
 
·  Soutenir l’aide et la communication pendant et après le programme (aussi bien techniquement  que financièrement) 
·  Assister à la construction des relations/partenariats avec les agences techniques  
·  Développer plus de matériel spécifique à un pays ou région 
·  Aider à créer des réseaux pour partager les informations sur le climat 
·  Fournir du soutien financier qui varie en fonction de la taille de la SN  
·  Faciliter plus d'échange de connaissances parmi les participants du PfCC  
·  Lier plus avec des programmes et des processus de financement existants 
 
 
Où allons-nous à partir d'ici ?  
 
Les SN participantes au programme pilote et le PfCC 1 ont identifié un soutien continu comme une nécessité clé.  Il 
faudra pour cela renforcer davantage la capacité du Mouvement pour comprendre les impacts humanitaires du 
changement climatique et comment l’aborder pratiquement dans les programmes du Mouvement.  Par ailleurs, il faudra 
accéder à d'autres fonds pour le changement climatique en dehors de l’aide habituelle de l’Aide au Développement 
(ODA).  
 
Une deuxième phase du PfCC (PfCC2) sera bientôt mise en œuvre et un soutien continu sera nécessaire pour ces vingt-
cinq Sociétés nationales supplémentaires, afin de partager les leçons tirées entre un nombre croissant de points focaux 
changement climatique des SN.   
 
 

Pour plus d’informations,  veuillez contacter le Centre climatique de la Croix-Rouge/Croissant Rouge sur :  
climatecentre@redcross.nl or by phone +31 (0)70 4455886. 
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Etudes de cas des Sociétés Nationales  
 
Croix-Rouge El Salvador  – répondre aux demandes cr oissantes de services humanitaires  
A El Salvador, la Croix-Rouge salvadorienne a rejoint le programme PfCC en 2007. La SN s’est engagée avec le Bureau 
national météorologique et le ministère de l’environnement pour mieux comprendre le sujet, les tendances et les 
prévisions sur le changement climatique dans leur pays et d’avoir une idée sur les rôles et responsabilités existantes en 
matière de  changement climatique dans le pays. Il est évident que le changement climatique accentuera des situations 
problématiques déjà présentes comme des problèmes de santé liés à l'eau. Par ailleurs, la saison de fièvre dengue s’est 
étendue, les agriculteurs ont des difficultés à prévoir les hivers, ce qui a un impact sur leurs récoltes, la Croix-Rouge fait 
face à des vents de force  similaire à un ouragan à des endroits où ils n'ont jamais eu lieu auparavant, ainsi qu'une 
diminution de l'eau potable durant la saison sèche – tous ces changements ont un impact réel sur les populations les plus 
vulnérables et les programmes et opérations de la SN. Les communications régionales et nationales avec les centres 
météorologiques et de connaissances ont amélioré des partenariats sur l’alerte précoce. Après tout, l’augmentation du 
risque climatique est une opportunité pour utiliser les informations climatiques. Avec l'aide de la Fédération, un accord de 
coopération a été signé avec le département météorologique salvadorien qui fera partie intégrale d'un projet pilote dans la 
région pour les systèmes d'alertes précoces en Amérique centrale. “Pour nous il est important de travailler ensemble. 
Nous n’arriverons à rien si nous devons travailler seuls sur le changement climatique. Nous ne pouvons pas agir en 
isolement” a souligné Merna Zelaya de la Croix-Rouge salvadorienne. Les trois activités principales sont le 
développement d’une chaîne de communication des alertes précoces, en utilisant des prévisions pour prendre des 
décisions opportunes et augmenter l’interaction active entre la Croix-Rouge salvadorienne et le département 
météorologique. L’accord permettra à la Croix-Rouge d'avoir les informations pour prendre des mesures efficaces de 
réduction des risques dans les communautés. La Société nationale souhaite aussi travailler avec le Ministère  de 
l’Education, les écoles et les communautés dans l'année à venir. “Nous ne souhaitons pas seulement expliquer le 
problème” dit Zelaya, “nous voulons que les gens travaillent pour éviter les problèmes dans l'avenir”.   
 
Croix-Rouge des Iles Salomon  – communautés, santé & changement climatique   

La Croix-Rouge des Iles Salomon  (SIRC) est pionnier dans le pays 
pour traiter des risques du changement climatique et a entrepris 
beaucoup d’activités depuis 2006. Elles incluent la prise de conscience 
de la communauté, intégrer le changement climatique dans l’Evaluation 
de la Vulnérabilité et des Capacités (EVC), les forums jeunesse, les 
shows radio talk back, les compétitions à l’école, et  elle a fabriqué du 
matériel informatif pour augmenter la prise de conscience, tel que les 
posters, les pamphlets, les t-shirts et elle travaille maintenant sur les 
dernières étapes d’un documentaire filmé sur les impacts du 
changement climatique aux Iles Salomon.   
Cependant, plus récemment la SIRC a piloté l’intégration de 
l’information sur le changement climatique dans le programme 
promotionnel sur la santé de la communauté “Tugeda fo Helti Komuniti”  
(THK). Le but 

d’intégrer le 
changement 
climatique 

dans le programme était d’augmenter la conscience de la 
communauté sur les risques pour la santé publique à cause du 
changement climatique et d’adapter les comportements pour 
maintenir les communautés en bonne santé dans un environnement 
changeant. Le Programme THK emploie un modèle d’échange 
d’informations d'égal à égal pour éveiller les consciences des 
communautés sur les sujets de santé et de système sanitaire et 
présente et aborde les comportements pour garder les communautés 
en bonne santé. Au cours de la première phase de ce projet, les 
bénévoles qui participaient  à la campagne de santé ont entrepris des 
formations sur les façons dont le changement climatique influence la 
santé publique dans les communautés dans le Pacifique et comment 
adapter les comportements dans un environnement changeant pour 
rester en bonne santé. Les informations continues dans ces modules 
de changement climatique incluent des définitions de base sur le changement climatique, ses origines, l’adaptation, ainsi 
que les signes qui indiquent les impacts du changement climatique au niveau communautaire. Les bénévoles THK 
retournent dans leurs communautés et initient des débats avec les villageois sur les changements dont ils sont témoins 
tous les jours. Les villageois rapportent des cas de malaria à des lieux où les moustiques n’existaient pas auparavant – 
alors les bénévoles ont mis en avant la nécessité pour les familles de se protéger et  de dormir sous des moustiquaires 
même si de telles précautions n'étaient pas nécessaires avant. Les besoins du système sanitaire de base changent aussi 
et les communautés ont constaté  que suite aux températures et aux conditions changeantes – la nourriture qui se 
conservait avant après avoir été cuite, périsse plus rapidement. Les phénomènes météorologiques extrêmes et les 
catastrophes qui en découlent ont aussi un impact significatif sur la santé avec des inondations et des maladies en raison 
de l'eau plus fréquentes. Des mesures d’adaptations simples comme se laver les mains plus fréquemment et l'usage 
d’équipements sanitaires ont un impact positif sur la santé des communautés. Dans la plupart des communautés des Iles 

Une formation de base pour la prise de conscience sur la 
santé dans une communauté, conduite par THK. Photos par  

SIRC. 
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Salomon, l’environnement change. Les personnes âgées racontent aux jeunes villageois que leur environnement ne 
fonctionne plus comme lorsqu’ils étaient jeunes. Ainsi les personnes âgées reconnaissent que beaucoup de la 
connaissance “Kastom” devrait être modifiée et adaptée pour faire face aux défis posés par la vie dans un nouvel 
environnement. En conséquence, SIRC harmonise son approche à la prise de conscience et à l'adaptation au 
changement climatique car il devient un thème transversal pour tous les programmes.   
(Adapté d’une étude de cas par Katie Greenwood et Clement Manuri)  
 
Croix-Rouge du Malawi– les communautés faisant le c hangement   
Dans le village de Mphunga, l’insécurité alimentaire en raison des inondations et des sécheresses est devenue plus 
aigue, les récoltes ont diminuées et les poulets se sont noyés, puis il y a eu d’autres impacts, ce qui a rendu beaucoup de 
familles chroniquement dépendantes de l’aide. Celles qui ont participé aux évaluations de vulnérabilité ont mentionné 
qu'elles ne savaient pas pourquoi les précipitations étaient si mauvaises ces dernières années, et qu’elles pensaient que 
c’était soit de la malchance ou une punition divine (les deux théories sous-entendent que les choses redeviendraient 

"normales" – et que, en conséquence, il n’était pas nécessaire d'agir). 
Une série d’atelier de travail de la Croix-Rouge malawienne et des 
services météorologiques du Malawi en ont appris plus aux villageois 
de Mphunga sur les risques du changement climatique et ont débattu 
des options pour s’adapter aux conditions futures attendues. Ensuite, 
avec le soutien des cinéastes et des étudiants, un petit groupe 
d’agriculteurs, ensemble avec des bénévoles de la Croix-Rouge, ont 
appris les bases 
pour utiliser un 
équipement de 
caméra, 
développer un 
scripte, le 
tournage et 

contribuer au processus de montage. Les agriculteurs sont devenus 
des cinéastes et ont tourné une vidéo pour aider d'autres agriculteurs 
à se préparer à plus d'inondations et de sécheresses. Ils ont choisi six 
stratégies d'adaptation pour leur film, y compris l’élevage de canards, 
la diversification des récoltes, les alertes inondations avec des sifflets 

et le stockage des 
graines récoltées 
dans des sacs de 
50 kg. pour pouvoir transporter la nourriture vers des terres élevées 
pendant les inondations. La Croix-Rouge malawienne a organisé des 
présentations du film dans des villages voisins en juillet 2008. Les 
villageois Mphunga vendent maintenant des canards aux communautés 
voisines.  Lorsque les eaux sont montées en janvier 2009 dans le 
village voisin de Kasache, Alick Malunje et d’autres agriculteurs qui 
avaient vu la vidéo Mphunga ont pu transporter leur récolte emballée 
vers des terres plus élevées, tandis que ceux qui stockaient toujours 
dans des silos ont perdu leur récolte et avaient besoin d’aides 
alimentaires. Les agriculteurs avec peu de moyens d'existence de 
Mphunga, Malawi, sont devenus  des cinéastes utilisant les méthodes 
participatives de vidéo pendant un projet impliquant la Croix-Rouge 

malawienne et les services météorologiques. Leur court film sur le changement climatique a été projeté dans les 
communautés voisines et à accélérer la diffusion des mesures d’adaptation climatique. 
 

Croix-Rouge des Seychelles – enseigner les enseigna nts !    
Plus de soixante enseignants ont participé à un atelier de travail d’une demi-journée sur le changement climatique conduit 
par la Société de la Croix-Rouge des Seychelles (RCSS) en collaboration avec l’Ecole secondaire royale d’Anse et le 
Bureau météorologique des Seychelles. L’atelier de travail a été organisé dans le cadre d’une collaboration continue avec 
le Ministère de l’Education dans les domaines comme la sécurité 
routière, la diffusion des Principes et valeurs de la Croix-Rouge, 
l’éducation d’égal à égal et la réduction des risques de catastrophe. 
Les présentations sur la météo et le climat ont eu lieu, ainsi que sur 
le changement climatique actuel dans les Seychelles. Les 
enseignants ont fait du brainstorming sur les impacts potentiels du 
changement climatique dans leur pays et ensuite présenter les 
étapes pour les actions qui peuvent entreprises avec les étudiants 
pour réduire les risques. Selon Mme. Esparon, une bénévole du 
comité de diffusion de la Croix-Rouge et une bibliothécaire 
d'école, “les enseignants ont besoin d’informations sur le 
changement climatique pour l’inclure dans leurs sujets et leçons 
pendant les classes”. La Croix-Rouge des Seychelles souhaite 
équiper le plus de personnes possible en fournissant l'information 
nécessaire pour minimiser les risques associés aux effets du 
changement climatique. Une session de suivie est planifiée pour la mise en pratique de ce qui a été appris dans une 
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demi-journée d'atelier de travail. Cette fois, les participants  initient des visites de terrain pour identifier les risques et 
dangers à l’école et comment les traiter. La Croix-Rouge des Seychelles a aussi un club de la Croix-Rouge dans les 
écoles secondaires hôtes. Le changement climatique est maintenant une part intégrale des programmes CRSS et de sa 
dissémination est continue. Deux bénévoles ont déjà représentés la Société nationale au niveau international et ils sont 
respectivement des points focaux pour le changement climatique; un pour la santé et l'autre pour la 
catastrophe/dissémination.  �


